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guay convola en secondes noces aux Trois-Rivières, avec Anne 
Baillargeon, âgée de 58 ans, veuve de Jean Polton et fille de Ma- 
thurin Baillargeon, des Trois-Rivières et de Marie Metayer.(253)

Madame Duguay est décédée et a été inhumée au même endroit 
le 7 mars 1722; cinq ans plus tard son mari la suivait dans la 
tombe, âgé de 80 ans.

Le deuxième jour d’houst mil sept cent quatre, le Dr Duguay 
était présent en la sacristie de l’Eglise des Révérends Pères Re­
collets aux Trois-Rivières, où l’on prenaient les témoignages de 
ceux qui croyaient avoir été guéris par l’intervention du frère 
Recollet, Didace Pelletier, mort aux Trois-Rivières en 1699.

Parmi eux un nommé Antoine Bruslé dit Francourt, habitant 
de la Seigneurie de Bécancourt, près du dit lieu des Trois-Ri­
vières dit: " Qu’il y a près d’un an qu’il lui survint une douleur au 
" genoüil qui luy causoit des douleurs si excessives qu’il ne savait 
" ce qu’il recevait d’autant plus que s’estant adressée au Sieur 
" Herbé chirurgien demeurant à Batiscan qui ayant vû son mal 
" luy dit qu‘’il ne croyait pas le pouvoir guérir le connoissant trop 
“invétéré, et que l’argent qui luy cousteroit pourroit estre sans 
" succès, ce qui obligea le Conspirant (comparant) de s’en revenir 
" en cette ville y trouver le d. Sr Du Gay qui luy appliqua des cata- 
" plames et fomentations sans en ressentir aucun soulagement, 
“ de sorte que se voyant hors d’espérance de jamais guérir, dans 
“ un chagrin sensible ne pouvant aucunement agir estant obligé 
"de se servir de béquilles, eut recours au frère Didace...et que 
“ au même moment ayant mis un morceau de sa robe sur son ge- 
“noüil il se sentit très soulagé et ses douleurs diminuèrent telle- 
“ ment dans la suite qu’en 10 ou 12 jours il fut guéry, et du depuis 
" n’a senty aucune douleur.

“ Antoine Bruslé. ”
Il vivait encore en 1719.

253. Ibid. vol. I, p. 22.
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